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NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE
LES VOLAILLES 

Le ministère des financesvientl 
de publier un bulletin 
sous le titre du u Commerce des 
œufs et des volailles. ” 
extrayons les passages qui se rap­
portent aux volailles.

Le droit de 3 centins par livre 
pour les volailles vivantes, et de 5 
centins par livre pour les volailles 
habillées imposé par le tarif de Mc­
Kinley en a porté plusieurs a croire 
que le commerce de ces articles qui 
ee faisait autrefois entie le Canada 
et les Etats Unis serait matérielle­
ment afledté ; les exportations du 
Canada pendant les deux dernières 
années ont été comme suit :

Volaille»
Volailles et non ha 
*110,793 

105,612

marché ly)
'de mon magasin de Ligueun En Articles (l'Argenterie 

et en Horloges
«i 205 RUE RIDEAU, OTTAWAMPORTâTEUaccmmercia

En lave du Couvent de la rue Rideau,A. * S. Nordhekner ont actuelle­
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nte je donne
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AP1SSBHIEN d'excellente Manufacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

Blanchissage, Teint âge, PAse 
et Peintures de toutes l>< 

Tapisse
;98 Rue Rideau.

glaises, Allié 

Venez et compares lee prii. Estimée fournie.BIJOUTIERS EK GROS ET El DETAIL
HARRIS & CAMP1IKL1y J F. BELANGER. LAR0SE. 109 Rue Bank.Aux Ménagères

feu maintenant le tempe de faire 
renouveler vos

Tapisseries et Peintures
par des mains habiles et expérimentées. Prix
modérée.

Américaines,
Anglaise
Ecossaises

II hab
.killéea

ill. 11iT ACHETEZ73‘Jsai[889
49,233

Il n’éat nullement certain que les 
consommateurs des Etats Unis 
n’auront pas à payer parfois une 
partie si non toute la différence de 
l’augmentation du tarif, mais il 
n’en est pas moins du devoir du 
peuple canadien de chercher d’au­
tres et de meilleurs marchés pour 
ses volailles, de façon, si possible.

trouver un débouché plus profi­
table pour ce qui n’est pas consotn» 
mé au Canada. Ici encore le Ca­
nada doit s’adresser à la mère-pa­
trie, chez qui, pendant la dernière 
année, de grandes quantltées de 
volailles et de gibier ont été impor­
tées pour la consommation : 
Importations dans la Grande Bretagne 

de volailles et de gibier, vivants 
ou tués pendant 1890.

Le Home Comfort67 RUE SPARKS Cette sncieuue «i eunorable maieon de meubles, d’Ottawr 
«t. onnue per le bon marché de set prix et par la boane qua­
lité des articles qu’elle Tend.

& MACHINE A LAVERLes meilleures quali" 
tés de Charbon 

Bitumineux J. B. DUFOBD, 108 Bue Bidets Nous avons .ichet* le droit de patente, de 
la’amenso machine à laver, de Joseph 
Cadran. Nous «uuninos maint liant prête 
\ vendre ces machines à des conditions de 
paiements très facllos, Ashelez le TwJsm 
Sfan iarJ c'est le meilleu*'. Nous aollieitoD# 
res|>ectu«na«ment une visite A notre manu­
facture et h noi salles de vente No. 85 et 
87 sur la rue York.
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Pianos Chickering, Steinway, 
Haines et Nordheimer et poui 
les Orgues Harmoniums de^Es. 
tey et Kimball.
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O’Reilly & Heney, 
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:Ottawa.

T.R.SHEAetfilsHARKIS & CAMPBELLNous anaeufaeturons les toitures sui­
vantes :
Toitures “ Canada Plate" Toitures Métalli­

ques, Toitures en Fer G-dvaaieé, 
Toitares en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises “Su 
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.........  55,894
........  202,736
........ 199,777
.... 508,148
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5,932 
422 
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Ce tableau démontré qu’il existe 
dans la Grande Bretagne un mar­
ché considérable pour les volailles, 
et les seules quest ons à îesoud'e 
sont : 1o. Nos volailles peuvent- 
elles être mise» sur le marché an­
glais en bonne condition, et com­
ment? 2o. Les prix dans la Grande 
Bretagne suffisem-ils pour assu-er 
un profit raisonnable aux expédi

Pour la première question, le 
ministre des finances n’est pas en 
état d’affirmer positivement que les 
volailles peuvent être placées eu 
bonne condition sur les marchés de 
la Grande Bretagne. Jusqu’à pré- 
g ml le commerce canadien n'a pas 
pi is cette direction, pareeque d’au­
tres pays nous offraient un marché 
suffisant et facile. Les expéditeurs 
canadiens n’ont donc aucune expé­
rience sous ce rapport, 
résoudre le problème, on a fait plu 
gienrs envois dont les résultats se­
ront renius publics. De plus le 
gouAernement a envoyé en Angle 
terre un homme expérimenté dans 
le commerce des œufs et des vo­
lailles. Son rapport sera communi­
qué aux expéditeurs dans quelques

Les compagnies de vapeurs diffé­
rent quelque peu sur la question de 
savoir si l’arrimage au froid des 
volailles est nécessaire eut e no­
vembre et mars. La ligne Allan a 
envoyé de Portland des volailles 
simplement empaquetées dans des 
boites ou des barils et arrimées dans 
la partie fraiche du navire, au-des­
sous de la marque de flottai sou. et 
elle rapporte qu’elle se sont rendues 
«a bonne condition. Les envois 
d’essai qui sont faits maintenant ai­
deront beaucoup à résoudre le pro­
blème.

Suède......................
Norvège................
Danemark..............
AUema«-'e............
Hollande................
Belgique................

Etats-Unis d’Àtréi

T Dans leU SERVICE RAPIDE Ferblantier et Plombier, 284 rue Dalhoneie.
A toujours en main un grand nombre de 

tuyaux pour.montage de poêles et de tuyaux 
à l’eau. Travail de 1ère classe pour toutes 
sortes d'ouvrages de ferblanterie et de plonv 
l>erie. Se charge également de poser et ré- 
par- r le gaz.

Les ordres sont promptement exécutés à la 
«faction des’personnes qui veulent bien 

de leur confia

Peintures préparées, 

Peinture, 

Tapisseries, 

Vitres,

Mastic, 

Pince u 

Huile, 

Etc.

Marque «le
ET uarelle, lee eoe-

OnguentE I.A PLUS COURTS h mis •Jcours avance, et 
élémentaire

Dana celui du dessin industriel, d'arehl- 
tecture, du machine, etc., surtout utile aux 
décorateurs et aux ouvriers en général, *1.0 

mois. Couture artistique, *1.00 par
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La guérison ne manque jamais de se pro­
duire après quelques applications.>artirent de la gare de me Elgin 

comme suit - - va. AVEC CHAQUE LA POUIfiE DE TOILETTEm’h -U"! •U L’EXPRESS DE MONT- 
1*1. REAL rapide arrêtant 

re Ottawa et le Cô- 
ction du Coteau avec 

pour l’Oueat, et A 
trains pour l’est, et 

éal à 11.35.

par

F,S'adresser h ACHILLE FRftCIÎRTT*, 
secrétaire, à la Chambre dm ( (immunes, ou, 
sur les lieux, aux Professeurs.

NPPPONITOIKK PIIVEIBM'our
Hémorroïdes av.-c écoulement Interne de 

Remède et préventif sûrs.
principaux ingrédients de ce re­

lu gomme pure du Pin blanc d

Mis en boites ^séparées.

tâtions ent sang.nt à la joncti. 
Grand Tronc Un des 

mède estACHETEE CETT1 SEMAIN1 

L’assortiment est considerable
$c tous les 
e à Montr
Il L'EXPRESS DE MONT- 
Iflv REAL rapide n'arrêtant 
an et à Alexandria entre Otfca- 
jau, a un char refec 
6al à 8.20, ae reliant aux trains 
Central et du Grand Trône 
points à l’Est. Portland, Ri- 

p, Dalhousie.
I L’EX P RKSS DK BOSTON
1. et NEW-YORK (passant 

le nouveau pont en acier ) 
Albans, Saratoga, 
New-York, Phila- 

iua les points au sud, ave* 
rs d* Wagner depuis Ottawa 
î et New-York. (Ce train arrête 
étions entre Ottawa'et Rouse’s
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NATIONAL M’F’G. CO. 
160 RUE SHARKS

En vente chez les .Pharmacienstoir, et ar-
----- DE------

d’annoncer "au

que je suis maintenant prêt a exé- 
îs les ordres qu’on voudra bien me 
Mon établissement est des mieux 

qu’il faut 
ne toutes classes 

voiture de 
.dans une

Je, soussigné, ai le plaisir 
public de cette ville que l'organisait 
mon établissement de Pompes Fuuèbr 
achevée et

Monuments,en Granit Ecos 
sais, Granit de la Haie de Fun 
dy, ou en Marbre. Cloture et 

U. Poteaux pour enclos de toute

— PREPARE PAR —pes

Persiennes, Finns Medical (Xcuter tous 
confier.
équipés et on y tro 
pour les services funéraires 
J’ai entr’autres corbillards une 
grande beauté et faite à mon ordre d 
des plus grandes manufactures du pays. 
L’assortiment des cercueils est des plus ra­

tes les bourses. Le 
mon établissemen t 
rréprochable, des 

des conditions "géné-

Toiles et Polesnvera tout ce 4» IHOTÏmt, St 
r, Boston, 8 MON PROPRE OUVRAGE

E Toujours en main. Tout ou­
vrage est bien lettré et garanti 
-aux plus bas prix.

a Rideaux
'Ottawa. OntarioABTICLîB TAILLEUR COUPEUR

TAILLAGE GARANTI
Les meilleur* vr / -hés é«as la ville

Bradley A Snowriés, et il y en a pour toui 
public est prié de venir à 
où il trouvera un service 
prix accomodants et National Mfg. Go R. BROWNA TH. HOLLirm IT HH pou* LA OOP 

ST7PKEMB, NOTAI H KH, Krl.
B. A. Bbadlet. A T. Hkow

S ABaiVER#NT COMME 8011 !
Bfl Express de Boston et 
Ifl. New York et tous les 
lédiaires arrêtant à toutes les 
s Rouse's Point 'et Ottawa.

De Peintre en General Ifanteam de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204

> 94 RUE GEORGE,
En face du Marché By, Ottawa

160 RUE SPARKS 160
OT1 -A.-W.A..

L. GRATTON, 
Vis-à-vis la Basilique.

Argent A prêter A 6 p. o. avec privilège d. 
•ml »ur«er en aucun temps.
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des fortunes bien diverses 1 Tom­
bée en disgrâce sous le Consulat, en 
oubli absolu sous l’Empire et so is 
la Restauration, elle n’est revenue 
à la mode que sous le gouverne­
ment de Juillet loisque le duc d Or 
léans l’eut, hautement, prise en fa­
veur ; et aujourd’hui ce sont leg 
partisans du fils du duc d’Orléans 
qui la honnissent le plus I 

Réprouvée par les monarchistes 
comme hymme révolutionnaire, 
défendue comme chant d’origine 
religieuse par l'Univers, elle est 
adoptée comme air national par un 
cardinal qui est à la fois un prtnc» 
de l'Egl se et un grand Français 1 
N’est ce pas original et ne peut-on 
trouver que finalement le bon sens 
et l'histoire permettent d’accepter 
un air qui n’a plus d’autre signifi­
cation que celle de l’enthousiasme 
patriotique ?

M. SxoK,r;Ci^‘V;
an et toutes les stations balné- 
n quitte Montréal a 9 heure* 
e a Alexandria seulement, ex- 
isser descendre des passagers à 
ur 1* G rend Tr 
Il Express rapide de Mont- 
IVI. réal et tous les points de 

uitte Montreal 
---------- --------i les stations.

taise, soit par une commission de 
l’Institut, soit par le goût et la 
science des artii-tes. pour en ôter 
les fautes de style et de rythme,ont 
eu pour effet de ramener l'hymne 
de Rouget de Lisle au texte primiiif 
de l'oratorio de Grisons! Les correc­
teurs se sont rencontrés, sans le 
savoir, avec le véritable auteur et 
ont ainsi consacré la paternité de 
son œuvre.

Grisons a exercé les fonctions de 
maître de chapelle de la cathédrale 
de Saint-Urner de 1775 à 1787, eï en 
se retirant â cette date il a déposé 
l’inventaire de tout, s ses œuvres 
avec tous ses manuscrits, aux ai- 
chives le la cathédrale et de la ville, 
où l’on peut voir, encore aujour­
d’hui, les 92 pages autographes de 
son oratorio d Esther, d’où est sor­
tie la Marseillaise.

C’est un fait désormais établi, 
irréfragable, et on peut consulter, 
entres autres travaux historiques à 
ce sujet, une ét ide savante et m 
vinciblement documentée de M 
Arthur Loth, un des principaux ré­
dacteurs de l’Univers.

C’est donc à la musique religieuse 
à un modeste maître de chapelle 
qu’appartient l’air de la Marseillais!, 
el O J peut dire qu'en le reprenant 
le cardinal Lavigerie n’a fait que 
que reprendre son bien où il le 
trouvait.

Les paroles ont perdu toute signi­
fication ; l’air seul subsiste, et il 
vient de l'église, d’un oratorio sur 
les chœurs religieux d'Esther : où 
est le scandale 1

Cette pauvre Marseillaise a subi

bientô'. viendront sur le marché, 
varient de ts. à ls, 3d. chacune.

11 semble exister peu de doute 
qu’une bonne qualité, bien placée 
nir le marché, donnera un profit 
rémunérateur

féioces, désormais, c’est vous, c'est 
moi, c’est tou» le monde; et nous 
n’égorgeons personne.

“ Qu’un sang impur abreuve nos 
sillons..." —Mais non; désormais, 
c’est votre sang, c’est le mien, c’est 
le nôtre à tous, et nous ne tenons 
pas du tout à en abreuver It-s sil

Les paroles enflammées, viol n 
tes. de Rouget de Lisle n’ont donc 
plus de sens ; elles ont cessé d’exis­
ter : il ne reste plus que la musi-

Lane Express, est comme suit ; Din­
dons (poules), 3s. à 5s. chacun; din­
dons (coqs) 4s. 6d. à 7s. 61. chacun: 
volailles Surrey, 2s. 3d. à 3s. 3d. 
chacune; volailles Essex, ls. 2d, 9d. 
à 2s- 61. chacune; volailles Bjnoo, 
ls gd. à 2s. 61. chacune ; volailles 
irlandaises, 1s. 6d. à 2s. chaoune ; 
oies (jeunes) 4s 6d. â 7s. chacun; 
canards (jeunes) 2s. à 3s. 6d. cha­
cun, et canards, ls. 64. à 2s. cha­
cun. Vers le môcne temps sur le 
marché de Liverpool les volailles 
cotées étaient de 4s. 6d. à 5s tiipar 
couple; canards, 4s 61.à 6s; à 7s. 6d. 
oies, 4s. 6d. chacune et les dindes 
4s. 6d. 8e. 6d. chacune.

A Glasgow les prix du gros va­
rient comme suit: —Dindons ( â 
présent) 4f. 6d. à 6s. dindons (coqs) 
à Noel 10s. à 15s. dindons (poules) 
à Noel, 4s. 64. à 5 ; oies 4s. à 6s: ca 
nards, ls. 9d. à 2s. et poulets, ls. 
4d. à 2s.

A Dublin: —Dindons, 4s. à 7s 6d 
chacun ; canards, 4ss 6d. à 4s. pa> 
couples: poulets, 3s. à 5s. par cou­
ples; oies, 4s. 6d, & 6s,

Il ne faut pas oublier qu’à cette 
saison de l’a - née le p ix des volait 
les est le moins élevé et que les

M. Brush, a pris, dit-on, toutes les 
précautions possibles pour que les 
scènes affreuses qui ont marqué 
l’exécution <le Kemler à Au Dura ne 
se renouvellent pas*

Afin d’éviter to it accid jnt et d’ê • 
Ire certain que la mort soit instan­
tanée, M II- un|i a eu, dit on, le bon 
esprit de s’assurer, pour l’exécu­
tion, de l’aide de deux ou t-oisélec 
triciens expérimentes. L’appareil 
de la prisou de King King a déjà été 
essayé sur un vieux cheval encore 
liés vigoureux, et l'animal, dès 
qu’il a é é mis eu contact avec le 
courant électrique, est tombé fou­
droyé at n’a plus donné le moindre 
signe de vie.

Le fauteuil spécial sur lequel 
Wood doit être exécuté, a été fabri­
qué par les dét» nus de la prison 
d’Auburn, comme celui qui a servi 
à mettre Kemler à mort. Ce siège 
lugubre vient d’arriver à Sing Sing 
et a été mie aussitôt en plac ».

Afin de

id. Le train qu 
it arrêt* à toutes A MARSEILLAISE

La plupart des journaux royalis­
tes et catholiques se montrent scan 
dalisés du langage du cardinal La- 
vig--rie, et surtout du chant de la 
Marseillaise exécuté par son ordre 
eu l’honneur des officiers de notre 
escadre. Un cardinal faisant jouer 
la Marseillaise au lieu de i’anaihé- 
matiser, cela les met hors d’eux- 
mêmes.

Il nous semble cependant que le 
fait est très simple , et qu’avec un 
peu plus d’érudition et de bons se us 
les susdits journaux auraient pu 
faire sagement l'économie dç leur 
indignation.

D’abord, la Marseillaise n’est plus 
du tout ce qu’elle était autrefois; 
depuis la nouvelle organisation de 
l’armée, on peut dire qu’elle a en­
tièrement perdu le caractère révolu 
tioonaire qui la marquait à l’origi- 

Quand elle a paru, l’armée de 
l’ancien régime, avec les privilèges 
qu’y possédait la noblesse, était 
considérée comme l’instrument de- 
domination d'un pouvoir détesté. 
Mais aujourd’hui, il en est tout au 
t rement. L’armée, c’est la nation 
elle-même, la nation tout entière, 
et les paroles de l’hymne de 1792 
n’ont plus aucune raison d’être.

■ Entendez-vous mugir ces féro- 
oes soldats î........”—Mats ces soldats

BERLIN. C. J. SMITH 
Général Agent géi: 

PassA^c.r*
••rai des

in

ÎON1MERIES
Mais cette musique elle-même, 

d’où vient-elle ? Elle n’est pas de
ns anciennes maisons oom-a 
allée de l'Ottawa et des mien 

rapport des bas prix d*
ee oflbrt* en venter

Rouget de Lisle, qui n’a fait qu'a 
dopter desflparoles de sa façon, un 
Chant de guerre pour C armée du 
Rhin à l’air entraînant composé par 
un autre et qu’il avait dans la mé­
moire après l’avoir entendu deux 
eus plus tôt à Saint-Omer, où il 
était en garnison avant d’aller à 
Strasbourg.

Cette musique, elle vient de l’é­
glise ! Elle est l’œ ivre d’un maître 
de chapelle inconnu de Saint-Omer 
nommé Grisons ; et elle fait partie 
d*uD oratorio considérable qu’il 
avait compose, avant 1787 sur les 
chœurs d'Esther de Racine. L’air 
qui a servi à ta Marseillaise est dans 
1 introduction de l’oratorio ; c’est 
exactement l’hymne devenu célèbre 
avec les strophes révolutionnaires 
de 92e ; c’est le môme ryihme; ce 
sont les mômes notes ; c’est un dé­
calque complet, sauf quelques dé­
tails insignifiants.

Et, chose remarquable, les cor­
rections faites plus tard à la Marstüm

gall & Cuzne
;ne de 1» grosse TarrlAre

-MAGASINS —

EXET0MïF,CHâU3IER
S3-11-87-88.

Z
LOB McVRilTC

SULLIClTSIiV SIC
SOUS LA UOtilNK ÉLECTRIQUE

La seconde exécution capitale 
par l’électricité aura lieu déféniti- 
vement relie semaine à la prison de 
Sing King. C’est un nègre du nom 
de Joseph Wood, condamné à mort 
pour meurtre par la cour d’a:sises 
de New-York, qui sera exécuté.

On mande de King S.ng que lee 
préparatifs de l’exécution sont à 
peu près achevés. L’avocat qui a 
défendu Wood lors de son procès 
est allé lui faire ses adieux et lui 
annoncer qu’il n’avait pas à espérer 
de commutation de peine,le gouver­
neur de l’Etat ayant repoussé son 
pourvoi. Le ai recteur de la prison,

Quand à la deuxième question,
0Q trouvera plus bas un sommaire 
des renseignements recueillis à Lon 
dres par Sir Charles Tapper, som­
maire qui donne une idée des prix
courants en Angleterre vers le mi- ,

—<-*— — ïrauC::
UIirkÜ>aynerCe :" v a, prii sont lee meilleur, est de jeu*

De» Armg anJ Navy stores coftteut J ^ . de
le. prl.de volaille, omme .ml : gibier de Beisoo. Le. diudoo. „n, 
Surrey, 3». à 4,; Bo.too (Un.«,hU ^ Miwn d6pUil D0,embre ju.qu'4 

re) 2». à 2,. 9d, et Irlandau 1». 8d. fjTfier> 00 même un peu plu, tard- 
à ts. 10a. chaque, en grès. Eq novembre les prix du gros sont

U cote des prix sur le marché de de 7d à p# lirn% et e0 décem- 
Smithfieli pour le 18 octobre der bre de 8d. à g». 2d. par livre. i*s 
nier, telle que donnée dans le Mark volailles de Rassie, qui

Le bohème Z... be présente chez 
un peintre de ses amis, chaussé de 
bottfs irréprochables.

—Mes bottes t’étonnent 7 dit le 
visiteur. Je pane que tu ne devine­
rais jamais comment je les ai eues, 

L’artirte se met tout aussitôt à 
égrener la longue sér e des expé­
dient les pins connus au moyen des 
quels les décavés s’y prennent d’or­
dinaire pour marcher * la gloire.

Tu n’y es pas; je le donnerais en 
mille que tu ne trouverais pas. Je 
les ai eues en payant 1

— BUREAU : —

tari* Ob-soeber*. ; Otliws,

AUX PATRONS
—-

but de se rendre utile 
ix ouvriers, domesti- 
antes etc. et aux per- 
ji ont besoin de ces 
iomestiques et servan- 
publierons gratis 
de toutes les annon 
t de l’emploi. Les in- 
^subséquentes seront 
irgees au prix de* 26

une

HKXLLBJB ORIGINAL DISPONIBLE


